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Présentation
Bertrand Bergeron et Christine Champagne

Personne n’est étranger à l’univers de la dette. Tout de 
suite, chacun imagine des regards contrits, des profils 

de perdants, la malchance. C’est oublier ceux qui dominent, 
profitent, leurs sourires tout juste en retrait, leur ravisse-
ment à peine contenu. Dans ce monde, on dispose son miroir, 
on surveille, on menace, on fomente des procès muets, on 
peaufine sa vengeance, on se ménage des privilèges, on lèche 
des plaies. L’univers de la dette, c’est celui de l’autre, reconnu 
comme autre, pour une fois. Et il vous amorce une catharsis, 
aucun doute là-dessus !

Pour ce numéro, plusieurs ont été invités, et nombreux 
se sont déclarés élus. On s’est pressé aux portes. Des lau-
réats, des auteurs connus, des noms qui percent, des plumes 
qui s’affirment, des voix qui se précisent. En somme, une 
cohorte s’est levée d’un seul mouvement pour… s’en 
prendre au silence. Force nous est de reconnaître que, dans 
cette clameur, l’argent fait figure de parent pauvre. Ici, on 
a des dettes comme on en a sur le cœur. Lisez, vous verrez 
bien !
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